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Grand'messe. - A la messe chantée, on ne peut rien omettre
dans le chant du Clora, du Credo et de tout l'ordinaire de la messe.
On ne peut non plus omettre des oraisons, même de celles qui sont com-
mandées par l'Ordinaire.

*h'Jgeure d'adoration hebdomadaire.

Nous rappelons ici les avantages précieux qu'il y a pour
nous de faire notre heure d'adoration chaque semaine avec
nos paroissiens, de manière qu'elle devienne un exercice public.

C'est d'abord le mQyen d'y Ptre toujours exact et fidèle en
se prémunissant contre les défaillances de la volonté et de la
ferveur, et en empêchant qu'on ne vienne nous déranger pen-
dant ce temps pour les confessions ou autres fonctions du
ministère.

Par là aussi, nous faisons bénéficier nos fidèles des avan-
tages de l'adoration, et nous avons ainsi un moyen facile d'en-
tretenir en eux la connaissance et l'amour de la Sainte Eu-
charistie.

Voici une des lettres que nous avons reçues de nos con-
frères:

Pour n.e conformer à vos désirs exprimés dans les Annales des
Prêtres-Adorateurs, No ii, je vous dirai qu'ici (à Cacouna (nous fai-
sons l'Heure hebdomadaire d'adoration en public. Avec la per-
mission de notre Evêque, nous exposons solennellement le T. S.
Sacrement. Et tous les samedis, le soir après l'Angelus, un très
grand nombre de paroissiens viennent déposer dans le sein de N.-S.
Jésrs-Christ, les peines, les fatigues comme aussi les joies de la se-
maine et puiser de nouvelles vigueurs pour Ir. semaine qui commence.

L'organiste et les membres du Choeur sont heureux de venir rendre
un solennel hommage à Jésus-Hostie. J'ajou.erai que depuis la pre-
mière semaine de septembre 1894, époque où commença cette Heure
Sainte, jamais nous n'avons été dérangés par les malades ou autrv
affaires ; tandis qu'avant cette époque, on ne pouvait avoir une
heure entière de tranquillité.

Je me flatte de dire que c'est pour la paroisse et le pasteur une
source d'infinies consolations. Rien de beau comme cette heure d'a-
doration une fois la semaine.


